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Prospective

Vers des armees non lineaires,
organiques et societales (2)

La principale entrave ä la transformation des forces armees n'est pas le manque de credits ou l'opacite
de l'avenir, mais bien la vetuste des idees. Pour construire les formations de demain, il faut cerner les

coneepts qui en seront les fondations. C'est l'intention de cet article, qui montre pourquoi les armees
futures auront des capacites non lineaires, une structure organique et un ancrage societal'.

Maj EMG Ludovic
Monnerat

Structure organique

Les forces ä meme de produire
de tels effets auront des

structures largement differentes
de celles que nous connaissons

aujourd'hui. Depuis des

millenaires, l'organisation des

armees a ete determinee prioritai-
rement par la portee des
armements et par l'efficacite des

moyens de transmissions; avec
la diversification des vecteurs et
le developpement des
telecommunications, les groupements
de combats interarmes et les

organisations divisionnaires
classiques sont evidemment obsoletes.

En ce debut de siecle, la
violence armee n'est plus me-
thodique et etatisee, mais spontanee

et contagieuse, presque
metastatique; afin d'en etre ä la
fois le vaccin et l'antidote, les

armees seront semblables ä des

organismes vivants, adaptant
constamment leurs mecanismes
internes, leur rythme operationnel

et l'agencement de leurs
subdivisions en fonction de la

menace. L'abandon des struc¬

tures monolithiques exige des
lors un effort intellectuel majeur
au niveau de l'articulation des
formations et des processus de
commandement.

Maillage cellulaire

Le premier concept necessaire
ä cette mutation est certainement

le maillage cellulaire. En
effet, le developpement de la
hierarchie pyramidale et
l'augmentation des effectifs ont amene

les forces armees ä superpo-
ser jusqu'ä douze subdivisions
successives, ä l'epoque des

guerres mondiales, et c'est
surtout la reduction des etats-majors

et la compression quantitative

qui permettent aujourd'hui

aux structures
contemporaines de compter moins
d'echelons.

Pourtant, la superposition des
niveaux hierarchiques aboutit
immanquablement ä une
differenciation de perspective, par
laquelle l'engagement tactique
est l'affaire des corps de troupes,

la manceuvre operative le
propre des Grandes unites et
l'action strategique l'apanage
du commandement politico-militaire.

Face ä des adversaires

structures en reseaux d'individus

et agissant avant tout dans

une perspective strategique, cet
echelonnement est l'assurance
d'une asymetrie perpetuelle.

A l'avenir, les forces armees
adopteront donc une Organisation

horizontale et cellulaire,
utilisant l'interconnexion des

reseaux pour etablir des liaisons
integrales et redondantes. A l'instar

de l'ADN dans un organisme

animal, chaque subdivision
aura acces aux informations de

base communes ä l'ensemble et
necessaires ä la coherence de

ses activites; mais eile fera
egalement partie de son systeme
nerveux en transmettant et re-
layant les informations qu'elle
genere ou regoit, en un
fonctiönnement nodal permettant de

surmonter les perturbations
consecutives aux pertes.
Indifferente aux echelons, cette
continuite aura pour effet de
renforcer le lien tactique, quelle
que soit la dispersion des

formations, et de rendre inutile le

cloisonnement pyramidal.

Limites de secteur et subordi-
nations rigides ne seront qu'une
exception liee ä des coopera-
tions heterogenes.

' Premiere partie. RMS mai 2004.
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Prospective

Le contact direct sera donc
possible, voire parfois indispensable,

entre les petites unites et
l'autorite politique, et il permettra

de fournir un apercu en

temps reel de la Situation tout
en orientant l'action entreprise
au plus pres des objectifs
strategiques. De fait, l'instabilite des

environnements operationnels
ne feront plus des regles
d'engagement un canevas resumant
toutes les reactions concretes
aux menaces, notamment leur
mediatisation. Malgre le risque
de derive que represente la mi-
cro-conduite, la conservation
d'eche- Ions intermediaires ne
se justifiera que par leur contribution

ä l'efficacite operationnelle.

Ainsi, le maillage etabli et
maintenu entre toutes les unites
feront de celles-ci un essaim
sans forme, dissemine par ses
activites multiples mais conservant

la conscience de la Situation;

un organisme unique alter-
nant durete solide, fluidite liquide

et immanence etheree.

Parallelisme preemptif

Un deuxieme concept structu-
rel est necessaire ä la concretisation

de cet objeetif: le
parallelisme preemptif. De nos jours,
tous les echelons operatifs et
tactiques effectuent une planification

d'emploi complete avant
de conduire et de controler l'action

declenchee; il en decoule
un processus cle commandement

ä la fois redondant et se-

quentiel, oü chacun repete une
procedure identique, qui entrave

le rythme operationnel et la
spontaneite des formations. Une
brigade recevant une nouvelle
mission consacre desormais ä la
planification plus de 80% du

s^*s^S¦!Kä•;;-ä

Peut-on encore distinguer securite interieure et exterieure':

temps necessaire ä son
declenchement effectif, alors que la

procedure consistant ä agir
Selon l'evolution d'une Situation
conduit immanquablement ä

ceder l'initiative, ce qui suffit
souvent aux adversaires asymetriques

pour parvenir ä leurs
fins. Avec la multiplication des
informations et la complexite
accrue des environnements, ce

Processus n'a tout simplement
aucun avenir: les chefs
militaires ne pourront plus tout faire
ä la fois, les uns apres les autres,
en se portant aux avants-postes
pour inspirer leurs subordonnes.2

Le mythe du panache
blanc appartient ä l'histoire.

Demain, les formations
auront donc une articulation
basee, non sur les seules capacites
operationnelles, mais avant tout
sur la Separation de quatre
processus de commandement: la

conception, le contröle, la
conduite et l'execution des actions.
L'echelon charge de la conception

prendra la forme d'un etat-

major interarmees qui planifiera
de maniere decentralisee les
actions au niveau strategique,
operatif et tactique superieur; le
contröle de ces actions et les co-
ordinations induites seront
l'affaire d'etats-majors d'engagement

permanents, ä qui seront
attribues les moyens - militaires
et civils - correspondant aux
missions ordonnees, et qui agi-
ront comme aujourd'hui les

contröleurs aeriens ou les
centrales d'engagement. La
conduite de l'action sera assuree

par les chefs des formations
interarmes et interdepartementales
constituees et engagees en vue
de la mission, alors que son
execution concrete reposera sur les
entites insecables qui constitue -

ront la base des forces futures.

Bien entendu, cette specialisation

en fonction d'un processus

ne sera pas complete, car la
responsabilite operationnelle
implique la connaissance de tous
les elements; mais la superposi-
tion d'echelons voues prioritai-

Guy Hubin: Perspectives tactiques. Paris, Economica, 2000 (une 2e edition sera certainement disponible ä l'heure

oü ces lignes paraitront).
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rement ä un processus distinct
aura pour effet d'eriger ceux-ci
en activites permanentes et
paralleles, et ainsi d'inverser la

procedure reactive de l'engagement.

Confrontees ä des

menaces transversales et disconti-
nues, les formations militaires
exerceront leur influence par un

modelage constant cle l'environnement,

au lieu de reponses
ponctuelles aux faits et gestes
d'autrui, et feront de l'action
preemptive leur paradigme
operatoire dans tout le spectre des

missions. Des lors, afin d'acce-
lerer et d'optimiser leurs cycles
de decision, elles procederont ä

une systematisation de l'initiative
individuelle dans le cadre

strategique en conferant ä chacun

de leurs membres une liberte

d'action ä la mesure de ses

immenses responsabilites.

Modularite fractale

Cela exige l'introduction d'un
troisieme concept, qui doit etre

nomme modularite fractale. Les
ordres de batailles tires au cor-
deau restent en effet l'une des

plaies de la hierarchie militaire:
d'une part, la rigidite qu'ils im-
pliquent s'oppose ä la
dynamique de l'adversite et
contraint souvent ä proceder dans

l'urgence aux reorganisations
necessaires; d'autre part, le
caractere intangible des bataillons
et des unites est incompatible
avec la discontinuite des

menaces et la diversification des

acteurs presents, qui necessitent
des actions sans cesse redefi-
nies. Enfin, le principe meme
de l'ordre de bataille permet ä

un observateur exterieur de

comprendre le dispositif adopte
en ne percevant qu'une fraction
de celui-ci, et ainsi de cerner les

intentions qui president ä son

LUftnUMb'd
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Les forces armees sont aussi concernees par la guerre contre le terrorisme.

deploiement. Tout ou presque
plaide pour l'abandon de structures

determinees par avance en
fonction d'une mission et d'un
adversaire uniques.

Afin de doser avec precision
1'ampleur des effets projetes, de

recomposer rapidement les

groupements en fonction des necessites

operationnelles, ou simplement

de donner une fluidite
optimale aux mouvements de
concentration et cle dispersion,
les formations militaires seront
donc modulaires jusqu'aux plus
bas echelons. La plupart cles

champs d'engagements de ce
siecle, qu'ils occasionnent un
combat digitalise et semi-robo-
tique ou une violence asymetrique

et scenique, verront
l'engagement de groupements
interarmes dont les elements
insecables seront le groupe, le char,
le vehicule ou la piece. Toutefois,

les missions les plus exi-
geantes seront accomplies par
des formations ä haut niveau
qualitatif, dont le militaire
individuel constituera l'echelon de
base, sur le modele des forces

qualifiees aujourd'hui de
speciales - et dont la normalite
s'imposera.

Mais la structure operationnelle

des formations ne reposera
pas uniquement sur des
principes objectifs, comme la sürete

ou la souplesse; eile sera egalement

dictee par l'impact subjec-
tif de leur presence et par les
capacites de leurs adversaires. La
necessite d'eviter les Schemas,
aisement reconnaissables avec le

temps, fera ainsi de l'irregularite
une pratique usuelle, aussi bien
au niveau des equipements, des

apparences que des comportements.

Le paradigme organisationnel

de l'avenir correspondra
ä la geometrie fractale, qui re-
produit l'ordre chaotique du
monde naturel et evite la repetition

par des equations non
lineaires; et ce sont la decentrali-
sation maximale des moyens,
l'adaptabilite des soldats et l'in-
variance de perspective entre les

echelons qui permettront d'as-
sembler les formations militaires
en un organisme viable, sensible
et mimetique.

20 RMSN* 6-7-8-2004
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Decouplage pulsionnel

Pour ce faire, le dernier
concept devant etre developpe
porte le nom de decouplage
pulsionnel. De maniere generale,
les forces armees contemporaines

ont une maitrise averee
de l'espace en trois dimensions,
encore que la coordination air-
sol reste delicate; elles peinent
en revanche ä faire de meme
pour la dimension temporelle.
L'heritage dogmatique de la

guerre totale tend ä generer un
elan continu et hyperactif, qui
entraine bien souvent confusion,

contre-productivite ou
epuisement premature, alors
que les affrontements
strategiques reposent avant tout sur
des facteurs s'inscrivant ä long
terme. Pire, la continuite des

Processus enclenches est en
Opposition directe avec le caractere

discontinu des menaces
modernes3: le terme de «basse
intensite» qui qualifie les conflits
actuels n'est jamais qu'une
moyenne artificielle, etrangere
aux eruptions de violence extreme

que la mediatisation peut
transformer en symbole universel

et durable.

Demain, le tempo operationnel
des formations militaires

sera donc aussi variable que
le rythme cardiaque, oscillant
entre le surregime passager, la
veille prolongee et l'hibernation
partielle. Toutes les fonctions
seront liees ä ce rythme par
remission plus ou moins
rapprochee de veritables pulsions,
prenant la forme de donnees
envoyees dans le reseau,
d'informations generales ou ciblees, de
biens logistiques livres ou
disponibles, ou encore de moyens
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Un homme des Forces speciales, en position.

supplementaires venant en
renfort. La communication des
besoins exacts permettra de

remplacer les flux Continus et
aisement identifiables par des transferts

ponctuels d'elements
materiels ou immateriels, et ainsi
d'adapter leur frequence selon
les actions engagees; de plus, la
surveillance des donnees emises
et ses consequences les plus
simples seront ä la portee de

systemes experts facilitant la
täche des contröleurs de ces
actions. La routine sera laissee ä

la machine, et l'homme pourra
se focaliser sur l'incertitude.

Par ailleurs, les variations de

rythme seront affectees par un
decouplage de perspective
temporelle entre les differents echelons.

Meme en conservant une
conscience de la Situation
strategique, les unites interarmes
chargees de conduire et d'exe-
cuter les actions seront concen-
trees sur les effets ä court terme
correspondant ä leurs objectifs;
au contraire, les etats-majors
auront la capacite de prendre en

compte des phenomenes
s'inscrivant ä moyen ou long terme,
et la necessite de considerer cette

portee generera une activite

1 Robert Leonhard: «Factors of Conflict in the Early 21st Century», Army Magazine, January 2003.
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plus reguliere. Le sommet de la
hierarchie militaire menera ainsi

en permanence des refiexions
prospectives qui formeront et
influenceront le cadre des
Operations planifiees, et sera atten-
tif ä toutes les tendances qui
modifieront l'environnement
strategique au fil des decennies. En
definitive, seule la prescience
de l'evolution pourra inspirer
aux armees les mutations
indispensables ä leur efficacite.

Ancrage societal

La dimension des conflits que
connaitra ce siecle entrainera en
effet une transformation radica-
le de la eulture militaire, et
l'idee d'un affrontement entre
soldats reguliers, sur un champ
de bataille delimite, en marge
des populations civiles et ä l'in-
su relatif du monde entier, releve

de la nostalgie corporatiste.
La violence ne perdra pas en
intensite, mais son application ä

toutes les couches de societes

globalisees multipliera les
cibles et les vecteurs: pressions
politiques, offensives financieres,

demarches diplomatiques,
campagnes de presse ou actions
ecologiques appartiendront aux
arsenaux des collectivites, au
meme titre que la surveillance
aeroterrestre, le blocus maritime,

l'operation speciale ou les

vagues d'attentats. Faite de force,

de volonte et de morale, la

guerre future sera un affrontement

multipolaire, une lutte in-
certaine et permanente, oü la
distinction traditionnelle entre
les armees et les populations ne
sera qu'un souvenir. C'est donc
tout l'aspect humain de l'action

armee qui doit viser ä affermir
et ä sauvegarder l'ancrage
societal des formations militaires.

Proselytisme individuel

Le premier concept necessaire
ä cet imperatif peut etre defini

comme le proselytisme
individuel. Aujourd'hui encore, les
armees tendent ä considerer
comme une evidence la legitimite

de leurs actions en raison
des decisions politiques qui les
fondent, et perpetuent ainsi les
reflexes intellectuels herites de
la guerre totale, oü la defense
etait dictee par la survie de la
nation. Pourtant, c'est precisement

le caractere legitime ou
non cles actions gouvernementales

et de leurs modes opera-
toires qui fait desormais l'objet
de controverses durables: les
conflits destruetures et surme-
diatises mettent en scene un en-
chevetrement tellement diffus
de valeurs antagonistes que le
sens de l'action armee, quelle
que soit Ia letalite de celle-ci,
suscite rarement un large
consensus. La demoeratie implique
la discussion contradictoire et la
persuasion argumentative4; des
lors que toute Operation declenchee

suppose l'approbation
majoritaire - au moins a posteriori
- de la population, refuser d'entrer

dans le debat revient ä me-
priser l'avis de ses concitoyens.

Les forces armees pratique-
ront donc demain une communication

proselyte, visant ä

convaincre une audience aussi
large que possible, et expliquant
la signification et les contin-
gences de leurs activites. Elles
s'efforceront en permanence de

developper et d'adapter leurs

äI
ti mMM
Surveillance de missions diplomatiques

en Suisse.

argumentaires en fonction des

Operations projetees, menees ou
effectuees; ainsi, elles alterne-
ront information reactive et
preemptive, contribueront ä facon-
ner l'environnement du sens par
des messages reguliers, tout en
demeurant capables de contre-
balancer les offensives adverses
ou les resistances tierces en ce
domaine. Dans la sphere incer-
taine et changeante du sens, les
unites militaires seront par-dessus

tout attentives aux images et

aux locutions ayant valeur de

symboles, aux elements moraux
vehicules par leurs actions. Un
mot ou une photo auront plus
d'impact qu'une intention
aussitöt mise en proces.

Du personnel et des structures

specialises seront charges
de planifier, de controler, de

conduire et d'executer les
Operations informationnelles. Pourtant,

l'element central de toute
communication sera le militaire
individuel: il s'agira de le
persuader et de susciter son adhesion,

afin qu'il puisse lui-meme
repandre spontanement ses
convictions en-dehors des rangs et

que le feedback des cadres et

soldats permette un ajustement
constant des arguments.

' Loup Francart: La guerre du sens. Paris. Economica, 2000.
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Objectives et ciblees, les
informations externes seront ainsi
completees par des informations

internes qui, conjuguees ä

une instruction exigeante et
realiste, creeront les bases d'un
esprit de corps solide. Les soldats
constitueront des medias au
sens propre entre l'institution
militaire - en tant que bras
arme des autorites politiques - et
les differents groupes sociocul-
turels composant la nation ou le
theätre d'operations.

Transparence interactive

Pour ce faire, nous avons
besoin d'un concept relationnel
nomme transparence interactive.
Ce n'est pas un hasard si les
armees sont traditionnellement
qualifiees de «grandes muettes»:
l'importance justifiee qu'elles
vouent au secret derive souvent
en une Obsession couvrant d'op-
probre les metiers de l'information,

alors que l'attachement
ä la mission amene parfois ä

diaboliser ses contempteurs. En

consequence, les propos sche-

matiques et flous des militaires
sont refus avec suspicion, alors

que le retard ä aborder certains
themes ou ä fournir des preci-
sions genere doutes et
hypotheses irrationnels. Quand
informer trop peu ou trop tard est
assimile ä une manipulation
permanente, le sens de l'action
armee n'a aueune chance de
traverser intact le prisme inegal
des medias.

A l'avenir, les formations
militaires feront en permanence
preuve d'une transparence
maximale, dont la seule limite
restera la securite operationnelle.
Elle ne prendra pas la forme de

specialistes en communication
habiles ä juguler les journalistes,

ou de Conferences de presse

Une appreciation de la Situation interieure prend en compte les alternatifs
violents.

ä grand spectacle et retrans-
mises en direct, mais deviendra
une demarche standardisee pour
l'ensemble des militaires. Ainsi,
Ia majorite des rapports menes
et des Communications effectuees

par les formations seront
enregistres et rendus publics; de

meme, les capteurs engages ä

bord des vehicules, sur les
armes et dans les equipements,
tout comme le champ visuel des

soldats, feront frequemment
l'objet d'enregistrements prepares

pour une utilisation ulterieu-
re. La camera embarquee et le

micro ouvert appartiendront ä la
routine militaire, permettront
aux armees de contourner
l'hegemonie des me- dias sur
l'information de masse - tout en
montrant la realite des engagements

menes.

Par ailleurs, cette transparence
formera egalement la base

d'une communication bilaterale
en temps reel par le biais de

l'interactivite. Afin de rappro¬

cher le public de l'institution
militaire, les citoyens pourront
se connecter et recevoir des images

ou des sons retransmis en
direct parmi un eventail de sources

en ligne, lors de missions ä

bas risque. Dans certains
contextes, ils seront en mesure d'etre
relies directement ä des equipements

d'observation ou ä des

organes de surveillance, et de

transmettre leurs suggestions ou
de coUaborer ä des tentatives
d'identification. Ces liaisons sans

intermediaire et cette proximite
generalisee ne mettront en peril
ni la securite operationnelle, ni
la sphere privee; ponctuelle-
ment, en ne devoilant pas tout,
elles contribueront meme ä la

desinformation des adversaires.
En faisant de chaque soldat un
acteur potentiel et de chaque
poste de commandement une

regie, elles imposeront toutefois
dans les rangs le renouveau
d'une eulture scenique en voie
de desuetude.

RMSN* 6-7-8-2004 23
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Identification sociale

Dans cette perspective, le
troisieme concept necessaire peut
etre defini comme l'identification

sociale. Avec le developpement

de l'information en continu,

il s'est cree une fracture
beante entre la realite de la vie
militaire et sa perception dans
le grand public. L'anonymat re-
couvrant les hommes et femmes
sous les drapeaux, le formalis-
me ä repetition des gestes et des

paroles, l'emphase permanente
sur les equipements de haute

technologie, ou encore la mise

en exergue des actions sans les

refiexions qui les fondent, donnent

souvent aux armees l'ap-
parence de machineries collecti-
vistes et insensibles, pour tout
dire inhumaines. Une teile
posture, tranchant avec des societes
devenues individualistes et
emotives, prete le flanc aux aecusations

de violence excessive et
irreflechie, au spectacle de
souffrances filmees en gros plan. En

opposant un robot impavide ä

l'homme martyrise, le sens de

l'action armee se noie dans le

deluge emotionnel.

Les formations militaires s'ef-
forceront par consequent d'ame-
ner le public ä s'identifier ä leurs
membres et ä leurs activites. A
l'exception des unites specialisees

dans les actions clandestines,

les soldats feront ainsi

l'objet d'une couverture mediatique

- interne et externe - destinee

ä cerner leurs caracteristiques

individuelles; leur personnalite

sera, bien entendu, mise
en valeur, et leur nom, leur
prenom, leur profession initiale
comme leur origine seront men-

tionnes, au meme titre que leur
fonction militaire et leur incor-
poration. Mais c'est surtout leur
humanite qui sera soulignee: les

aspirations, les sentiments, les
doutes ou les refiexions des
militaires de tous grades, au sujet
des actions en cours ou aecom-
plies, seront mediatises dans
l'exacte mesure des limites
propres ä la sphere privee.

Toutefois, cette identification
ne sera optimale que si la
composition des formations militaires

correspond pour l'essentiel
ä celle de la societe. II ne s'agira

pas d'etablir des quotas selon
les appartenances sociocultu-
relles, ethniques ou religieuses,
car les armees resteront des outils

definis par l'efficacite; mais
leur personnel constituera une
projection ä haut niveau quali-
tatif de la population toute
entiere, en portant ses valeurs et
son identite; sa base de recrutement

sera elargie au maximum.

L'evolution acceleree des
societes devra donc se repercuter
au sein des forces armees, dans

une proportion et selon des
modalites dependant de leurs objectifs

strategiques. Des lors que les
conflits impliquent toutes les fa-
cettes des collectivites, la eulture
militaire traditionnelle devra se
transformer et assurer la cohesion

societale.

Reciprocite cognitive
Un dernier concept relation-

nel, la reciprocite cognitive,
mettra un terme aux derives de
notre epoque en ce domaine. II
est en effet absurde de penser
que l'ecart entre la societe civi¬

le et les armees doit etre reduit

par la demilitarisation de celles-
ci, par l'abandon d'une eulture
devant ses valeurs ä toute l'histoire

des guerres depuis l'Antiquite.

Pourtant, les militaires
tendent ä se replier sur un
savoir-faire technique et tactique3
et laissent la question du sens
de l'action armee aux dirigeants
civils, alors meme que ceux-ci,
rechignant ä ces actes d'autorite
tant deconsideres par les
medias, en viennent ä exclure
l'usage de la force en decä d'un
ultime et incertain recours. Le
parallelisme de ces errances,
face aux defis du siecle, montre
l'importance des echanges co-
gnitifs entre civils et militaires,
et d'un rapprochement fonde
sur la reciprocite. L'art de la

guerre n'est pas une expression
passee.

Demain, les armees s'ouvri-
ront davantage aux connaissanees

acquises par les organisations

civiles. Aujourd'hui dejä,
l'evolution des telecommunications

bouleverse les structures
et les liaisons des organes de

direction, l'interconnexion des

reseaux impose le developpement
de la securite materielle et logi-
cielle, la globalisation des marches

et les flux migratoires mul-
tiplient l'apprehension de

cultures differentes, alors que la

concurrence accrue et les contrats

internationaux transforment
la logistique operationnelle. Ce

sont non seulement les corps
constitues comme la police et

les gardes-frontiere, mais egalement

de nombreuses entreprises
et organisations non gouvernementales

qui interesseront les

militaires. Un processus cons-

5 Loup Francart, op. cit.
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tant d'acquisition, de developpement

et d'enseignement du
savoir permettra de repousser la
tentation de la privatisation.

Par ailleurs, les armees trans-
mettront egalement leurs
connaissanees specifiques ä la
societe civile. L'education ä la
discipline et au sacrifice de soi
dans un engagement desinteres-
se, l'instruction individuelle et
collective aux risques securi-
taires et ä leurs reponses,
l'apprentissage de la conduite des
hommes et de la maitrise du
stress en Situation de crise, ainsi

que la methodologie optimisant
la planification et l'execution
d'aetions en milieu semi-per-
missif resteront des acquis ines-
timables au sein d'une societe
democratique et liberale. La
dimension civique de l'instruction
militaire fera donc partie inte-
grante des missions confiees
aux armees, et celles-ci auront
pour objeetif essentiel, apres
l'adaptation de leur capacite
operationnelle, de rendre ä la
societe civile des hommes et
des femmes aptes ä l'enrichir, ä

la fortifier, ä en etre les
sentinelles invisibles. Comme par le

passe, les meilleures armees de
l'avenir seront citoyennes.

Conclusion

Les coneepts approches ci-
dessus sont tout naturellement
destines ä etre discutes, donc
contestes. Ils sont theoriques, et
seule l'experimentation pourra
les valider; generaux, ils attendent

leur elargissement ä des

aspects plus specifiques. Ils

sont egalement succinetement
resumes, et leurs fondements
doivent etre approfondis; loin
d'etre exhaustifs, ils devront en
outre etre etoffes par des
refiexions supplementaires. Mais
la demarche intellectuelle n'en
est pas moins necessaire: les
idees perimees, auxquelles on
s'attache par habitude ou par
peur du changement, ont dejä
entraine l'asservissement et la
destruetion de nations entieres.
Face ä l'evolution du monde et ä

la dynamique de l'opposition,
refuser de remettre en question
ses principes fondateurs est un
comportement suicidaire.

Ce n'est pas l'objet de cet
article que d'aborder les

consequences des coneepts mention-
nes ou les transformations liees
ä leur concretisation. De
nombreuses questions de premiere
importance sont certes soulevees,

comme la delimitation
entre formations militaires et
civiles, le mode de recrutement et
la place des femmes dans les
unites, ou encore le terme de la
prospective developpee. Avant
de definir la doctrine, l'organisation

et les moyens des armees
qui seront engagees demain, il
convient neanmoins d'avoir une
connaissance complete et de-
taillee des enjeux strategiques
propres ä notre epoque. Pour le

penseur militaire contemporain,
les sciences humaines,
naturelles et exactes sont donc
äquivalentes aux grandes batailles
des siecles passes: leur etude
fournit ä l'esprit de multiples
sillons propices ä la comprehension

transversale, c'est-ä-dire
ä la vision d'ensemble.

Se connaitre soi-meme, ne
rien ignorer de ses forces et
faiblesses reste indispensable ä

une appreciation realiste de la
Situation. En tant que bras arme
d'une collectivite, les forces
armees dependent etroitement de

ces capacites, inclinations et in-
hibitions; mais elles sont egalement

empreintes d'un ensemble
de valeurs sous-jacentes, ancrees
dans 1'inconscient collectif, qui
sont appelees ä jouer un röle
majeur dans des conflits opposant

les societes toutes entieres.
La psyche d'un peuple Oriente
sa maniere de vivre, de croitre
ou de lutter. En ignorant ces
caracteristiques profondes, ou en
se focalisant sur l'emotivite su-
perficielle des medias, on se forge

une vision biaisee de l'avenir
et d'autrui, qui rend ineluctable
la surprise strategique. Ce sont
les circonstances qui revelent le
vrai caractere des humains, et
non l'inverse.

Mais 1'inconscient collectif
n'est pas grave dans l'airain, il
oscille et se transforme au fil
des evenements; la notion meme

de communaute, donc l'esprit

national, exigent une attention

constante pour rester vi-
vaces. Dans la mesure oü ce
sont les premieres fondations
des forces armees, celles-ci sont
naturellement vouees ä en assurer

la perennite. Sans protection
des citoyens et sans defense des

interets nationaux, c'est-ä-dire
sans reponse coherente aux
menaces presentes et futures, pa-
reille ambition restera illusoire.

L. M.
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